
Campagne pour l’effacement des barrages EDF 
de Poutès sur l’Allier, Vézins, la Roche qui Boit
sur la Sélune

Destinataires :  Fédération du Saumon 
Atlantique, Union Nationale des Pêcheurs, 
FNE, APS, Fédérations de Pêche de Lozère, 
Haute-Loire, Loire, Puy-de-Dôme, Ardèche, 
Loir et Cher, AAPPMA de Langeac, AIDSA, 
Anper TOS, AIIPPLB, Les Amis de la Terre, 
Liaison Eau 2000, SOS Loire Vivante, 
AADPPMFEDLB, Frane, Agir pour 
l’environnement, LPO Auvergne, LPO 
Haute-Loire, Nature Haute-Loire, LOGRAMI, 
CMSA, Club des Pêcheurs Sportifs Forez 
Velay, FFPML, Les Naturalistes Orléanais, 
Greenpeace. Fondation Nature et 
découvertes, Patagonia, Lafuma, NASF, 
Divers.      ___________________________________

Loire Vivante : 20 ans de succès 
pour les fleuves.             

En 1986, FNE et le WWF créaient le réseau 
Loire Vivante, pour contrer le programme 
de bétonnage de la Loire approuvé par le 
gouvernement de l’époque. En 1989, SOS 
Loire Vivante, une des associations du 
réseau, lançait l’occupation permanente du 
site de Serre de la Fare, en Haute-Loire, où 
le premier grand barrage devait être édifié.  
En 1994, après des centaines d’actions  
organisées par Loire Vivante, devenue très 
professionnelle, fonctionnant grâce au soutien 
financier du WWF international et à sa capaci-
té à générer des dons de milliers d'adhérants, le 
gouvernement devait abandonner les projets de 
barrages et donnait naissance à un des plans de  
gestion de fleuve les plus innovants de  
la planète : le Plan Loire Grandeur Nature. 
Global, audacieux (avec l’effacement de barra-
ges inutiles), courageux (l’abandon de grands 
chantiers perçus par trop d’élus comme des 
opportunités électoralistes), inventif, avec le 
programme Loire Nature, le plan a montré 
que la France pouvait faire jeu égal avec ses 
partenaires européens en matière d’écologie 
des fleuves. 
Malgré les crises internes, l’usure des acteurs, 
la perte de divers soutiens, la « dynamique 
Loire Vivante » n’a pas disparu. Elle s’est 
transformée, s’est installée dans la durée, 
a renforcé sa professionalisation, lancé de 
nouvelles actions pour la gestion durable 
des fleuves. SOS Loire Vivante a poursuivi la 
bataille décisive pour empêcher l’agrandis-
sement de Donges est. Le WWF a lancé la 
campagne pour l’effacement des barrages  

de Poutès, Vézins, La Roche qui Boit, FNE 
poursuivi son travail de lobby au sein du 
comité de bassin. Les liens entre ONG 
diverses se sont renforcés, et, aujourd’hui, 
en 2009, ces ONG inventives, détermi-
nées fêtent vingt ans d’engagement du 
service de fleuves vivants. Cette capacité  
à durer est une chance. Elle montre que, 
enfin, en France, la biodégadabilité n’est 
plus, comme avant, la caractéristique  
première des mouvements de contestation, 
la communauté écologiste étant souvent 
incapable de capitaliser ses victoires. Elle 
montre aussi que les dynamiques d’acteurs, 
les coopérations variées, y compris large-
ment au delà du seul champ des ONG (le 
WWF ayant cette culture là depuis long-
temps) sont porteuses des changements 
dont notre pays a tellement besoin. Dans 
la gestion du risque naturel d’inondations, 
dans la construction de l’hydroélectricité 
durable permettant de restaurer les fleuves,  
dans la mise en œuvre de pratiques  
collectives pour diminuer notre empreinte 
écologique : consommations d’eau, gaz à 
effet de serre, etc, les partenartiats avec 
les institutions, les entreprises sont neces-
saires.En 20 ans sur la Loire, les ONG ont 
démontré leur utilité, leur nécessité, leur place 
d’acteurs à part entière et non aux marges 
où les confinait l’Etat jusqu’au Grenelle de 
l’Environnement. L’abandon du projet de 
Donges-est, la mise en œuvre de la conven-
tion pour une hydroélectricité durable, avec 
les effacements à venir de Poutès, Vézins, 
La Roche qui Boit, le lancement effectif du 
processus de création d’une réserve de bios-
phère sur les sources de la Loire et de l’Allier, 
la signature d’une convention de coopération 
avec l’EPLoire illustrent de manière exem-
plaire cette culture nouvelle en formation, au  
service de la restauration des rivières de 
notre pays. Il reste à la renforcer, à lui donner  
plus de corps, de cœur. Pour accélérer le mou-
vement de restauration des fleuves, dont on 
sait aujourd’hui qu’ils rendent des services 
écologiques irremplaçables, quand ils sont en 
« bon état écologique ». Du grain à moudre 
pour les 20 prochaines années.  Avec vous.
 
I Muvrini pour le Rizzanese vivant.          

EDF poursuit, dans une indifférence répu-
blicaine qui en dit long sur notre culture 
écologique, la construction du « barrage la 
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plus puissant de Corse », comme le clame le « journal 
d’information » qu’elle édite pour accompagner la 
dévastation du Rizzanese. La forêt primaire, 1200 m en 
amont du site de Cucuruzzu, a été abattue, dessouchée, 
aplanie. Des vestiges de structures et murs préhistori-
ques ou médiévaux ont été détruits au bulldozer. C’est 
cela, le développement durable en Corse. Le Rizzanese a 
été détourné pour permettre les travaux : c’est cela en 
Corse, la mise en œuvre de la Directive Cadre sur l’Eau, 
qui oblige partout ailleurs, à ne pas dégrader les milieux 
aquatiques. Les travaux de la conduite forcée, enter-
rée juste à proximité de la chappelle romane St Jean 
Baptiste, filent grand train : la culture du patrimoine 
est respectée. Les 40 derniers grands eucalyptus qui 
bordaient la route longeant la rivière dans la plaine ont 
été abattus : un modèle de corridor écologique. Il faut 
faire passer les camions du chantier, vite, bétonner, vite. 
Le Rizzanese avait, depuis la nuit des temps, façonné la 
vallée, la vie des hommes. EDF va le couper en deux, il en 
a le droit. Debout. Arriti ! Merci au merveilleux groupe I 
Muvrini qui porte, sur le plan artistique, haut la résistan-
ce à cette infamie. Ils ont écrit une chanson sur la mort 
de la rivière et donnent un concert de soutien le 23 
août, à Propriano, qui clôturera la journée d’action sur 
la rivière «  Canzona di u Rizzanese ».Venez nombreux. 
A lire, le très bel interview de Jean-François Bernardini 
dans la revue « Alliance »n°21.  Tél. 03 85 60 40 33
Rens. salvemu Rizzanese (contact@rizzanese.fr)
www.rizzanese.fr.http://rizzanese.wordpress.com/ Marie-
Josée Vincentelli : 
04 95 25 33 04 / 06 24 01 48 01

Un barrage géant sur le Rio Xingu. 

Le projet de très grand barrage de Belo Monte  menace 
le Rio Xingu, au cœur du bassin amazonien. Depuis 
1989, des centaines de personnes, des représentants 
des populations indigènes, des communautés riveraines, 
appuyés par l’Eglise locale se battent contre cet ouvrage 
qui menace d’entraîner dans la pauvreté une population 
de 30 000 personnes dont maisons,  terres, modes de vie 
(dont la pêche sur un fleuve encore très nourricier) seront 
inondées. Avec les travaux d’accès, routes, déboisements, 
ce sont 1000 km2 (100 000 hectares) d’un territoire 
riche d’une biodiversité intacte qui vont être saccagés, 
au profit d’un mode de production d’électricité qui, pour 
être renouvelable, n’en est pas moins proche du zéro 
en matière écologique. Rappelons que Thayer Scudder, 
un des plus grands spécialistes mondiaux des grands 
barrages, expert auprès de la Banque Mondiale, qui a 
suivi la construction de centaines de grands barrages  
dit que 70 % d’entre aux n’auraient jamais du être édifiés,  
tant la misère, la destruction de la nature qu’ils ont engendré  
est insupportable. Il y a bien sûr des alternatives, durables,  
équitables, écologiques. Soutenez les opposants. 
Rens. cyberacteurs@wanadoo.fr   

Un film sur l’esturgeon Européen.

L’esturgeon européen (Accipenser sturio) est le poisson  
migrateur le plus menacé d’Europe de l’Ouest. 
Abondamment pêché autrefois, il ne survit plus que 
dans l’estuaire de la Gironde. Depuis 1994, pêcheurs, 
EPTB, ONG, chercheurs, institutions tentent d’en-
rayer l’extinction, dans une coopération exemplaire. 
Arrêt des captures, inscription de l’esturgeon dans 
les conventions de Berne et Bonn, restauration des 
habitats, actions de repeuplement, initiées par le 
Cemagref, avec des relâchers des juvéniles en 2007 et 
2008, sensibilisation des acteurs, des populations. Le 
WWF, avec l’aide de divers partenaires, vient de sortir 
un DVD de 25 minutes, « SOS Sturio, dernière chance 
pour l’esturgeon européen ». 
A commander au WWF contre frais de port, 5 euros. 

L’ultimatum climatique : signez la pétition.

La lutte contre les changements climatiques est enfin 
devenue une priorité nationale et internationale, 
avec l’entrée dans le jeu des Etats-Unis. Il n’en reste 
pas moins que des intérêts particuliers divers, des  
égoïsmes nationaux, des questions de partage de  
l’effort et d’équité dans les mesures à prendre conti-
nuent de freiner la mise en œuvre des mécanismes  
divers (réglementaires, financiers, volontaires) de 
réduction des émissions. Pour faire pression sur les  
gouvernements, avant le sommet décisif de 
Copenhague de décembre prochain, 10 ONG environ-
nementales, humanitaires et de solidarité ont lancé 
un appel, « L’Ultimatum climatique » pour demander 
à Nicolas Sarkozy d’engager plus fortement la France.  
Le but est de recueillir 1 million de signature.  A 175 
jours du sommet, nous en sommes à 64 000 signatures.  
Merci de relayer le message autour de vous et de mettre  
en bas de vos message mails : «On ne négocie pas avec  
le climat, on agit». 
Face à l’ultimatum climatique, signez l’appel pour 
Copenhague : www.copenhague-2009.com   

Calendrier.  

- 4-12 juillet : Anniversaire des 20 ans d’occupation du 
site de Serre de la Fare.  Rens. 04 71 05 57 88
- 23 août :  Concert de soutien au Rizzanese vivant, avec 
I Muvrini.  Rens. www.Rizzanese.fr   
- 21-22 octobre  :  Colloque migrateurs Onema.  
Rens. http://colloque-saumon.oieau.fr/
- 27-28 novembre : Slow Food, Eurogusto, Tours.  
Rens. www.slowfood.fr
Passez à Enercoop, l’énergie militante !  
www.enercoop.fr

Rien ne se fera sans vous, 
et la campagne coûte cher.
Merci de contribuer.

Coordination éditoriale : Martin Arnould,  
Chargé de programme « Rivières Vivantes »
Tél : 04 77 21 58 24 - 04 78 27 39 95 (LYON) - mar-
nould@wwf.fr 
Editeur : WWF - 1, Carrefour de Longchamp 75016 PARIS 
Tél : 01 55 25 84 84 - www.wwf.fr
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